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			Chapitre premier

			— Beurk ! J’avais de la barbe à papa autour de la bouche et je me suis léché les lèvres, mais j’ai bouffé du maquillage en même temps. On dirait de la craie ! lança Annabelle en frissonnant de dégoût et en sortant la langue.

			— Pourquoi est-ce que tu as choisi ce maquillage vert de sorcière ultra stéréotypé ? demanda Wynter Dellavale, curieuse, à sa camarade de convent.

			— Parce que c’est une soirée costumée de pré-Halloween.

			— Mais tu portes une tenue de pom-pom girl maculée de sang. Ton maquillage n’est pas assorti à ton déguisement.

			— Oui, je sais. Je voulais juste que les gens pensent que ces furoncles et ces verrues poilues sur mon visage sont factices.

			— Ça ne va pas marcher. Ils ont l’air trop vrais, affirma Wynter en plissant le front.

			La jolie sorcière blonde n’aurait pas ce souci si elle ne testait pas ses nouvelles potions elle-même. Elles causaient toutes sortes d’effets secondaires, comme des éruptions cutanées, des hallucinations ou des problèmes digestifs. Et c’était aussi sans doute à cause de ses potions qu’Annabelle se prenait parfois pour la réincarnation de Marie la Sanglante. Mais bon, elle l’était peut-être vraiment. Après tout, son âme conservait le souvenir de toutes ses vies antérieures.

			Wynter poussa un soupir.

			— Tu devrais arrêter de faire ce genre d’expérience.

			

			— Je sais, je sais, dit Annabelle tout en balayant l’idée d’un geste de la main.

			— Mais tu continues à en faire.

			— Pardon ! protesta la sorcière. Je ne suis pas la seule ici à avoir de mauvaises habitudes.

			— Qu’est-ce que tu insinues ? demanda Xavier en fronçant les sourcils.

			Annabelle renifla en se tournant vers lui.

			— Eh bien, tu mens tout le temps sans raison valable. Hattie pose des questions d’ordre sexuel à tout le monde et c’est très gênant. Delilah va sûrement se faire planter un jour à cause de ses potions prétendument karmiques. Et Wynter ressuscite chaque fois qu’elle meurt parce qu’elle est une revenante. C’est flippant. Mieux vaut balayer devant sa porte avant de critiquer.

			— C’est bizarre, mais j’ai l’impression que tu voudrais qu’on soit plus justes envers toi. Pourquoi ? demanda Xavier.

			— Ce serait mieux, non ? Tu ne trouves pas ?

			— Tu es un peu trop exigeante, déclara-t-il en se grattant la tête avant de faire la grimace. Merde ! Pourquoi est-ce que personne ne m’a prévenu que cette craie pour les cheveux allait me causer de telles démangeaisons ?

			Il avait plaqué en arrière ses cheveux bruns habituellement en bataille et les avait colorés en vert pour aller avec son déguisement.

			— Tu te plains de la craie, mais tu devrais essayer un putain de voile ! grommela Hattie. J’avais oublié à quel point c’était inconfortable.

			— Pourtant, tu t’es mariée tellement de fois que tu aurais dû t’en souvenir, lança Delilah. Et puis, tu aurais pu divorcer plutôt que d’assassiner tous tes maris. Je sais, je sais, tu considères le divorce comme un péché, mais tu trouves tout à fait excusable d’opter pour une solution beaucoup plus radicale.

			

			— Le divorce prend trop de temps, expliqua Hattie en haussant les épaules. C’était plus rapide de les aider à… passer l’arme à gauche.

			Wynter gloussa et secoua la tête. Hattie disait cela comme si elle avait accompagné ses maris vers une fin paisible dans leur sommeil. Mais la réalité était tout autre. Wynter et les autres flippaient vraiment de la voir habillée en mariée.

			Cela ne faisait pas très longtemps qu’ils s’étaient regroupés en convent. Ils s’étaient rencontrés alors qu’ils étaient prisonniers de chasseurs de primes que Wynter avait réussi à éliminer. Enfin… c’était son monstre intérieur qui s’en était chargé.

			Wynter n’aspirait pas vraiment à devenir la prêtresse du petit groupe. Elle avait longtemps refusé d’occuper ce poste et de constituer officiellement le convent auquel Delilah avait donné le nom de convent de la Rose de sang. Toutefois, toute résistance de sa part s’étant avérée inutile, elle avait fini par céder. Le petit groupe se comportait beaucoup comme une famille, mais une famille dysfonctionnelle avec une incorrigible prédisposition à la connerie.

			Wynter entendit des cris perçants et se retourna. Elle vit une main mécanique circuler parmi les danseurs et semer la panique sur son passage. Elle lissa sa robe gothique Renaissance et balaya la pièce des yeux. Elle ne savait pas qui avait eu l’idée de décorer ce hangar en cimetière équipé d’un bar, mais elle leur tirait son chapeau. La lumière tamisée et les nuages de glace carbonique créaient une ambiance sombre, glaciale et menaçante. Des pierres tombales factices, des fleurs fanées, des toiles d’araignées pendant du plafond et des cercueils ouverts dévoilant des squelettes en plastique posés le long des murs créaient une atmosphère terriblement morbide.

			

			La plupart des clients étaient déguisés et plusieurs étaient également maquillés. Ils étaient aussi très alcoolisés. Ils se tenaient en petits groupes ou dansaient sur la piste improvisée. D’autres chantaient au karaoké des titres de circonstance des années 1980 ou 1990, tandis que d’autres encore jouaient au bowling avec des citrouilles au fond du hangar.

			Ce bâtiment servait habituellement à entreposer des véhicules, tous actuellement garés dans des allées ou dans les rues de la ville perdue au milieu de nulle part. Elle était entourée de forêts, de lacs et de montagnes, et des maisons de styles variés y étaient disséminées. Il y avait aussi des boutiques, des bars et des restaurants regroupés autour d’une jolie place. Un peu plus loin encore se trouvaient des entrepôts, des bâtiments utilitaires et des pâturages.

			Cette ville était très différente de la cité médiévale souterraine où vivaient un bon nombre de résidents, dont les Anciens, les sept fondateurs du Cœur des démons. Ces êtres surnaturels avaient la capacité d’exaucer les vœux des humains en échange de leur âme. Un peu bizarre, non ?

			Les terres arides qui entouraient la ville étaient sauvages et indomptées, avec leurs collines escarpées, leurs pics rocheux et leurs vallées encaissées. Tout le contraire de la ville d’Aeon, luxuriante et boisée, où Wynter avait grandi jusqu’à ce que les immortels qui y régnaient décident fort injustement de la supprimer. Wynter avait alors jeté un sort de pourrissement sur la terre avant de s’enfuir. Oui, elle était impitoyable.

			Wynter but une gorgée de cidre chaud.

			— Honnêtement, cette soirée est beaucoup plus agréable que la course déguisée de cinq kilomètres qu’on a faite hier à minuit, dit-elle.

			

			— Je suis d’accord, dit Hattie en lissant ses cheveux roux grisonnants sous son voile. Cette course était brutale. J’ai encore mal aux pieds.

			Wynter la dévisagea en fronçant les sourcils.

			— Je ne comprends pas bien, dit-elle. Tu n’as pas couru. Tu n’as fait que la moitié du parcours et en volant, sous ta forme aviaire.

			— Je me suis égarée.

			Delilah éclata d’un rire narquois.

			— Ah oui ? Moi qui croyais que ta corneille ne se perdait jamais.

			— Justement, rétorqua Hattie en lançant un regard noir à la belle Latino-Américaine. Je me transforme en corneille, pas en pigeon voyageur.

			Wynter gloussa. La vieille dame ne s’était pas égarée. Elle avait préféré rentrer à la maison finir son bouquin. Et ils le savaient tous.

			— J’adore Halloween ! s’exclama Delilah en dansant sur place.

			Wynter aussi. Et la plupart des résidents du Cœur des démons. Elle l’avait découvert en lisant un dépliant avec le planning des événements autour de cette fête, qui avait été glissé dans la boîte aux lettres de leur cottage dans la cité souterraine. Les résidents n’attendaient pas le 31 octobre pour commencer à faire la fête. Les festivités, avec toutes sortes d’événements divers et variés tous plus étranges les uns que les autres, démarraient dès le premier jour du mois.

			Les êtres surnaturels avaient une vraie prédilection pour Halloween. C’était le jour des monstres après tout. Et le Cœur des démons en hébergeait justement plusieurs espèces. Raison pour laquelle la ville était également connue sous le nom de « refuge des monstres ». Ce n’était pas exactement réconfortant comme nom, mais cela n’empêchait pas des gens dans le besoin de venir demander asile aux Anciens.

			Wynter et les membres de son convent, dont les têtes avaient été mises à prix, l’avaient aussi fait. Les Anciens offraient un refuge aux marginaux et aux fugitifs. Les sept immortels avaient eux-mêmes été des parias jadis. Ils avaient été bannis d’Aeon il y avait de cela très longtemps quand des immortels d’une autre espèce avec qui ils cohabitaient les avaient presque tous massacrés et avaient exilé les survivants au Cœur des démons.

			Le prix à payer pour y rester était très élevé. En effet, les résidents devaient céder des droits partiels sur leur âme à un des Anciens, qui les marquait et leur garantissait en échange un refuge et sa protection.

			Wynter avait ce genre de marque au poignet : la lettre « C » autour d’un triangle traversé par un serpent. Cela indiquait qu’elle était au service de Caïn, un Ancien qui lui avait fait une deuxième marque peu de temps auparavant quand il l’avait prise comme consort. Ce sceau, loin d’être subtil, à l’intérieur de son poignet avait l’air d’avoir été fait au fer rouge.

			Depuis peu, Caïn ne détenait plus de droits partiels sur son âme. En effet, Wynter les lui avait tous cédés en échange de l’immortalité afin de pouvoir vivre à ses côtés jusqu’à la fin des temps. Cela signifiait donc que son âme était de nouveau liée à ce royaume.

			Elle avait perdu ce lien quand elle était morte enfant. Sans l’intervention d’une déesse qui l’avait transformée en revenante, une sorte de sorcière morte-vivante qui abritait un monstre en elle, un être qui n’était qu’un instrument de vengeance, l’âme de Wynter errerait encore dans les limbes, une sorte de purgatoire pour les êtres surnaturels.

			— J’ai entendu dire que les fêtes en amont d’Halloween étaient incroyables ici, dit Xavier. Certains des résidents envisagent de ne pas participer cette année parce que la situation est plutôt tendue entre les Anciens et les Aeons. Ils pourraient même nous déclarer la guerre d’un moment à l’autre. Mais la majorité des résidents sont plutôt d’avis que c’est d’autant plus important de faire la fête comme d’habitude.

			— Je m’attendais un peu à ce que les gens râlent parce qu’on est pris au milieu d’une bagarre entre immortels qui ne nous concerne même pas, mais non, intervint Delilah. Ils en veulent à mort aux Aeons d’avoir envahi leur ville à deux reprises. On a beau avoir gagné, il y a quand même eu des morts. Tout le monde espère maintenant qu’Adam va essayer de se venger pour qu’on puisse enfin se débarrasser pour de bon de cette menace qui pèse sur nous.

			Ce serait vraiment trop bien qu’Adam soit éliminé comme les trois autres régents d’Aeon au cours des récentes batailles. Il était grand temps, d’après Wynter.

			— Il va venir, je pense. Il est vraiment furieux qu’Abel soit mort et qu’on le lui ait renvoyé à Aeon en pièces détachées. Bien fait pour lui !

			Caïn avait failli tuer Abel une fois déjà il y avait très longtemps de cela. Mais ce n’était pas facile d’éliminer définitivement un immortel. Un guérisseur était arrivé à temps pour le sauver cette fois-là. Mais pas la seconde fois.

			— S’il ne vient pas, est-ce que tu crois que les Anciens vont attaquer Aeon ? s’enquit Annabelle.

			Ils en avaient sans doute bien envie, mais ils étaient prisonniers du Cœur des démons. Les quatre régents d’Aeon avaient élevé une cage invisible au milieu d’un territoire auparavant désertique, et c’était devenu le Cœur des démons.

			Les Aeons étaient des chérubins, mais la plupart des gens l’ignoraient. Tout comme ils ne savaient pas que les Anciens étaient des léviathans. Ces deux espèces, ainsi que les béhémoths qui avaient disparu depuis, étaient les premières créatures de Dieu. Il avait confié à quatre divinités, Kali, Nyx, Némésis et Apep, le soin de veiller sur ces êtres. Cependant, les divinités avaient négligé leur devoir et les trois espèces d’immortels s’étaient livré bataille et avaient semé la mort. À deux reprises.

			Comment cela s’était-il terminé ? Eh bien, Dieu leur avait tourné le dos à tous, y compris aux divinités. Il n’avait donc rien fait pour libérer les Anciens de leur prison. Et pourquoi est-ce que les Aeons les avaient emprisonnés ?

			La réponse courte : c’étaient des enfoirés.

			La réponse longue : ils n’aimaient pas les êtres plus puissants qu’eux et cherchaient des prétextes justifiant leur mise à mort.

			Ils croyaient d’abord et avant tout que Caïn n’avait pas le droit d’exister. C’était là leur motivation première. L’identité de ses parents était… compliquée. En effet, il n’était pas seulement un léviathan, mais il était aussi le fils de Satan. Ouais. Wynter était le consort du véritable Antéchrist.

			Elle repensa à ce qu’il lui avait dit : « Je suis l’un des pires monstres à avoir jamais vu le jour. C’est la malédiction de Caïn. Et toi, petite sorcière, tu partages maintenant cette malédiction parce que je t’ai revendiquée et que tu es mienne. Et je ne te laisserai jamais partir. »

			Or, Wynter l’acceptait tel qu’il était. Elle n’avait pas envie qu’il la laisse partir.

			— Je ne sais pas trop ce qu’il va se passer, dit-elle.

			Ne pouvant pas partager les informations que lui avait confiées Caïn, Wynter leur fit une réponse vague.

			Elle avait longtemps pensé que les Aeons et les Anciens étaient de la même espèce d’immortels. En effet, ils faisaient partie de la première civilisation, mais ils avaient aussi d’autres points communs : ils vivaient sous terre ; la lumière du soleil les affaiblissait ; ils étaient capables de dormir pendant des siècles ; et ils avaient perdu la capacité de se reproduire il y avait très longtemps de cela.

			Cependant, Caïn lui avait expliqué récemment que les Aeons et les Anciens n’étaient pas de la même espèce. En effet, les Aeons ne pouvaient pas acheter des âmes, au contraire des Anciens. La rumeur voulait que les Anciens possèdent ce don parce qu’ils avaient eux-mêmes vendu leur âme au diable.

			Hattie renifla et balaya la pièce du regard.

			— Sur une autre note, j’ai quelque chose de très important à signaler : je ne vois pas de majordomes à poil !

			— Et pourquoi est-ce qu’il y en aurait ? s’enquit Delilah. C’est une soirée de pré-Halloween. Les gens portent surtout des déguisements effrayants.

			— Un majordome peut tout à fait être effrayant.

			— Pas avec le cul nu.

			— Je serais ravie qu’on me laisse en juger !

			— Arrête un peu. Tu es une vraie obsédée, dit Delilah en lui donnant un petit coup de coude amical. Pourtant, tu n’es pas en manque de sexe, loin de là.

			Hattie esquissa un large sourire coquin.

			— Mon cher Georges devrait bientôt arriver, dit-elle. On s’est mis d’accord pour faire un petit jeu de rôle tout à l’heure. Je vais jouer à la pauvre faible femme qu’un vampire hypnotise avant de se nourrir de son sang et de la violer. Ça devrait être intéressant.

			— Personnellement, j’espère juste pécho ce soir. Ça ne devrait pas être trop dur avec ce déguisement. Il met tous mes attributs en valeur, dit Delilah en indiquant son costume de Catwoman.

			Son choix de déguisement était une allusion à son don parce qu’elle était capable de se transformer en félin de n’importe quelle taille, du plus petit jusqu’au plus grand, avec des griffes d’acier.

			Mais peu importait ce qu’elle portait, avec ses jolies courbes, son magnifique teint mat et ses longues jambes, Delilah attirait toujours les regards.

			— Ce type au bar te baise des yeux depuis vingt minutes au moins, lui dit Xavier.

			— Et c’est maintenant que tu me le dis ? lança Delilah en lui jetant un regard assassin.

			— Je suis déguisé en Joker, pour le cas où tu ne l’aurais pas remarqué, dit-il en haussant les épaules. Et le Joker est un enfoiré. Alors…

			— La femme qui est déguisée en Harley Quinn n’arrête pas de te regarder, dit Annabelle en se penchant vers lui.

			— C’est la nouvelle louve-garou, non ? demanda Delilah en entortillant une mèche de cheveux autour de son doigt. D’après la rumeur, les loups-garous seraient très doués au lit.

			Les yeux de Xavier se mirent à briller de concupiscence.

			— Ah oui ? Je vais aller faire sa connaissance alors.

			— Est-ce que tu vas lui dire que tu t’appelles Xavier, ou tu vas lui donner un autre nom ? s’enquit Annabelle.

			— Est-ce que c’est important ? demanda-t-il en haussant les épaules.

			— Ça devrait l’être, répondit la jolie sorcière blonde, mais je pense que tu ne le comprendras jamais.

			Le DJ lança une nouvelle chanson et Hattie se redressa.

			— Oh ! C’est un grand classique. On passait toujours cette chanson dans le temps. Reggie en a eu tellement marre de l’entendre qu’il a menacé de casser le vinyle en deux si je n’arrêtais pas de l’écouter.

			— Qui était ce Reggie ? s’enquit Wynter, curieuse.

			Hattie serra les lèvres.

			

			— Mon troisième mari. Il n’arrêtait pas de me tromper. Un caractériel. Il m’a jeté une tasse de porcelaine à la figure.

			— Ah ? Mais pourquoi ? voulut savoir Wynter.

			— Il venait de comprendre que j’avais mis du poison dans son thé.

			— Ah ! fit Annabelle. Ce n’est pas très étonnant qu’il ait fait ça alors.

			— Ben ouais, je suppose, répondit Hattie.

			Annabelle sursauta en entendant un cri jaillir d’un des haut-parleurs.

			— Bordel de merde ! s’exclama-t-elle. Je vais mourir d’une crise cardiaque si ça continue.

			Wynter eut du mal à s’empêcher de sourire. La musique était certes forte, mais pas assez pour masquer les grincements des cercueils qui s’ouvraient, les ululements des hiboux, les hurlements des loups, le sifflement du vent et les cris des fêtards. Annabelle était nerveuse de nature et les bruits étranges la faisaient vite flipper.

			— Hé, Wynter ! Ton mec vient d’arriver, lança Delilah.

			Wynter suivit le regard de la jolie brune et son ventre se noua quand elle vit le grand type mince et hyper canon qui s’avançait vers elle en la fixant de ses prunelles noires et sensuelles. Elle sentit un doux frisson lui parcourir l’échine.

			Elle n’avait d’yeux que pour lui, mais elle remarqua vaguement qu’il était accompagné d’Azazel, un autre des Anciens. L’intensité du regard de Caïn lui rappelait celui d’un serpent. Elle n’avait d’ailleurs pas été trop étonnée d’apprendre que les Anciens étaient très proches des serpents, ce que peu de gens savaient. Il arrivait parfois que le regard de Caïn soit terriblement vide. Mais d’autres fois, ses yeux brillaient de passion.

			Delilah poussa un soupir rêveur.

			— Putain, Wynter ! J’ai beau savoir qu’il est tien, je ne peux pas m’empêcher de le mater. Il est vraiment trop beau.

			

			Il était aussi incroyablement sexy. Il dégageait une aura décadente, sauvage et immorale de grand prédateur. Il respirait à ce point le danger que quiconque aurait voulu se mettre en travers de sa route aurait tout de suite compris qu’il était un mâle alpha très puissant.

			— Est-ce que tu penses qu’on pourrait le convaincre de jouer au majordome à poil ? demanda Hattie en se penchant vers Wynter.

			Oh là ! Cette femme n’avait vraiment aucune pudeur.

			— Non, je ne le pense pas, répondit Wynter.

			Caïn rejoignit Wynter et envahit aussitôt son espace personnel.

			— Bonsoir, petite sorcière, dit-il en lui adressant un sourire.

			Il lui avait parlé d’une voix profonde et rauque teintée d’une note autoritaire qui se décuplait au lit.

			— Salut toi, répondit Wynter.

			Elle glissa une main sur son torse et plongea son regard dans le sien. Son visage était si parfait que c’en était énervant. Il était un vrai régal pour les yeux.

			— Je commençais à penser que tu n’allais pas venir, ajouta-t-elle.

			— Tu n’es pas venue me retrouver. Le temps m’a paru trop long. Tu m’as manqué. Tu passes une bonne soirée ? lui demanda-t-il avant de l’embrasser délicatement sur la bouche.

			— Oui, dit-elle.

			Elle passa les doigts dans ses cheveux d’un noir si profond, si intense, qu’ils appartenaient forcément à un être surnaturel.

			— Je suis peut-être même un peu ivre après tout ce que j’ai bu. Ne le dis à personne.

			

			— Je ne ferais jamais ça, dit-il en baissant les yeux pour mieux admirer son corset. Il y a tellement de choses que je vais vouloir te faire plus tard dans cette tenue.

			Wynter lui adressa un grand sourire.

			— Je suis heureuse de voir que je t’inspire.

			Wynter tourna ensuite la tête pour saluer Azazel, mais ce dernier n’avait d’yeux que pour Annabelle.

			— C’est quoi ces furoncles et ces verrues ? demanda-t-il.

			— Je suis allergique à la foule, répondit-elle après s’être raclé la gorge.

			Il lui adressa un regard sceptique.

			— Tu as encore testé tes potions, c’est ça ?

			— Waouh ! Je ne vois pas en quoi cela te regarde, rétorqua Annabelle. Et puis, arrête de me parler. Pourquoi est-ce que tu veux tout le temps me parler ?

			Azazel haussa les épaules.

			— J’aime bien mettre les gens mal à l’aise. Et puis tu es une cible facile.

			La jolie sorcière blonde cligna des yeux.

			— Au moins, tu es honnête.

			— Ouais, dis-moi : qu’est-ce que ça fait d’être honnête ? demanda Xavier à Azazel.

			— Tu m’avais dit que Hattie porterait une robe de religieuse effrayante, murmura Caïn à l’oreille de Wynter.

			— C’est ce qu’elle m’a dit. Honnêtement, j’ai un peu flippé quand elle est entrée dans le séjour en robe de mariée. Mais elle m’a promis qu’elle n’allait pas épouser Georges ni même l’obliger à participer à la cérémonie des mains liées. Tant qu’ils ne seront pas unis officiellement, elle ne devrait pas avoir envie de jouer à la veuve noire.

			Caïn gronda, glissa une main dans le cou de Wynter et la caressa jusqu’au bas du dos.

			— Combien de temps encore avant que je puisse t’enlever ? Je te veux toute pour moi.

			

			— Tu me veux à poil, oui.

			— Ça aussi, reconnut-il sans s’excuser. Mais j’aimerais commencer par remonter ta robe jusqu’à ta taille et te baiser sauvagement. Je ne pourrai pas le faire ici, dit-il, le regard traversé par un éclair brûlant de possessivité. Je ne veux pas qu’on te voie ou qu’on t’entende jouir.

			Caïn était beaucoup plus possessif qu’elle l’aurait imaginé. Les Anciens avaient l’air tellement détachés. C’était normal pour des êtres qui vivaient depuis le début des temps et qui avaient tout vu, tout fait et tout entendu.

			Elle ne s’était pas attendue à passer plus d’une nuit avec lui et encore moins à ce qu’ils se mettent en couple ou que Caïn finisse par avoir des sentiments pour elle. Il ne lui avait jamais dit les trois petits mots magiques, mais elle n’avait pas besoin de les entendre. Elle avait juste besoin qu’il…

			Le bruit d’une détonation leur parvint de l’extérieur du hangar, faisant littéralement vibrer l’air.

			Wynter sursauta.

			— Est-ce que c’était le tonnerre ? demanda-t-elle.

			Cela y ressemblait en effet, toutefois le son venait de beaucoup trop près et aucun orage n’était annoncé.

			— Oui, dit Caïn en échangeant un regard avec Azazel. Mais ça ne ressemblait pas tout à fait à un coup de tonnerre normal.

			— Comment ça ? demanda Wynter en fronçant les sourcils quand elle vit deux Anciens se diriger vers la sortie. Attendez-moi !

			Elle leur emboîta le pas après avoir fait signe à son convent de la suivre.

			— Qu’est-ce qu’il se passe ? voulut savoir Xavier.

			— Je l’ignore, répondit Wynter. Mais on va bientôt le savoir.

			

			Ils se faufilèrent parmi la foule qui se dirigeait vers la sortie. Tout le monde était curieux de savoir à quoi correspondaient ces coups de tonnerre.

			Une fois à l’extérieur, Wynter se rapprocha de Caïn et leva les yeux vers le ciel. Sidérée, elle ouvrit grand la bouche.

			— Qu’est-ce que…

			Un nuage s’était formé et un visage y était apparu. Une sorte d’image holographique. Wynter reconnut cette tête qu’elle aimerait défoncer à grands coups de pelle un de ces jours. Son monstre intérieur s’éveilla, ouvrit les yeux et n’apprécia pas la vue.

			— Est-ce que tu penses que c’est le bon Dieu ? demanda Hattie.

			— Non, répondit Delilah. Ce phénomène n’a absolument rien de sacré.

			— Alors c’est comme ça qu’on va mourir, dit Annabelle en prenant la main de Wynter.

			Pour l’amour de Dieu…

			— On ne va pas mourir et ce n’est pas le bon Dieu.

			— Alors, qui est-ce ? voulut savoir Xavier.

			— Résidents du Cœur des démons ! tonna l’image dont les lèvres se mirent à bouger. Pour ceux qui ne me connaissent pas, je suis Adam, le dernier régent des Aeons.

			— Quoi ? Il est ici ? lança Annabelle en écarquillant les yeux.

			— Non, répondit Caïn sans quitter le nuage des yeux. Il faut voir ça comme un bulletin d’information. On le voit mais, lui, il ne nous voit pas.

			— Je suis sans doute la dernière personne que vous avez envie de voir, poursuivit Adam sur un ton chaleureux et raisonnable. Mais je doutais que ce message vous parvienne si je ne vous le livrais pas en personne. Les Anciens ne vous disent que ce que vous avez envie d’entendre.

			

			C’était un peu vrai. Très vrai, même. Cependant, les Aeons faisaient un peu la même chose en ne disant que ce qu’ils avaient envie de dire…

			— Je ne veux pas la guerre, ajouta-t-il. Je ne l’ai jamais souhaitée, bien honnêtement. Je vous demande juste de me remettre la sorcière qui a jeté la malédiction sur notre territoire. C’est simple, facile et juste.

			Il n’avait aucune idée de ce qu’était la justice et il ne saurait pas la reconnaître même s’il la voyait en face.

			— Imaginez un peu comment vous réagiriez si votre territoire se mettait à pourrir, poursuivit-il. Vous voudriez que le responsable mette fin cette malédiction, non ? Eh bien, c’est tout ce que je vous demande. Ce n’est pas déraisonnable, il me semble. Or, vos chefs ont refusé de me remettre Wynter Dellavale et le sang a coulé dans votre ville. Je ne veux plus de ça. Il y a eu suffisamment de morts des deux côtés. Y compris mon propre fils.

			Il avait dit cela avec des notes de colère et de chagrin dans la voix.

			— Si vous refusez, je vous infligerai des douleurs et des souffrances inimaginables. Je veux que Wynter et Caïn se rendent aux miens. Les autres n’auront rien à craindre s’ils le font.

			Wynter sentit son ventre se nouer. Elle se tourna vers Caïn, mais il gardait les yeux rivés sur le nuage.

			— Si vous ne le faites pas, j’accablerai le Cœur des démons de punitions imprévisibles et il y aura des morts, ajouta-t-il. Vous vous demandez sans doute ce que j’entends par là et comment je m’y prendrai. Il n’arrivera rien si vous acceptez mes conditions. C’est une offre très généreuse de ma part : deux personnes contre la vie de tant d’autres.

			Wynter sentit que plein de gens la regardaient. Elle espérait qu’ils n’envisageaient pas d’accepter l’offre d’Adam. Sinon, elle serait obligée de les tuer tous et ce serait vraiment dommage.

			— J’espère pour vous que Caïn et la sorcière feront le bon choix, dit Adam. Je crains cependant qu’ils ne le fassent pas et que vous deviez prendre les choses en main. J’offre un million de dollars à quiconque me livrera Caïn ou la sorcière en vie.

			Bordel de merde !

			— Deux millions pour les deux ! ajouta-t-il. Mais si vous ne me les remettez pas, vous devrez tous payer pour votre erreur.

			L’image du visage d’Adam vacilla et s’estompa avant de disparaître, puis le nuage se dissipa.

			Wynter se lécha la lèvre inférieure et se tourna vers Caïn.

			— Bon, ça pourrait être problématique.

			Caïn poussa un soupir.

			— Oui, en effet.

		

  
			

			Chapitre 2

			Un peu plus tard, réunis autour de la table de Caïn, les Anciens l’écoutèrent narrer avec Azazel l’incident qui avait mis prématurément fin à la fête. Caïn dut déployer beaucoup d’efforts pour refouler la colère qui risquait de lui embrouiller l’esprit, et parler d’une voix calme et mesurée. Ce n’était pas évident pour lui quand il sentait la rage circuler dans ses veines et bouillonner dans son ventre.

			Il fit craquer ses doigts sous la table. Ce putain d’Adam avait de nouveau mis la tête de Wynter à prix, comme si une fois n’avait pas suffi.

			Caïn ne lui en voulait pas trop pour la première fois, puisque c’était la raison qui avait poussé Wynter à quitter Aeon et à venir au Cœur des démons lui demander asile. Il ne le regretterait jamais. C’était peut-être égoïste de sa part, mais il avait tendance à l’être quand il s’agissait de sa compagne, son consort. Heureusement, elle ne lui en tenait presque jamais rigueur.

			Il n’avait pas imaginé avoir un jour envie de prendre un consort. Mais bon, il ne croyait pas non plus qu’une personne, homme ou femme, puisse lui devenir aussi indispensable. Wynter lui était même essentielle. Il avait besoin d’elle comme il avait besoin d’air pour respirer. Il ne l’abandonnerait jamais.

			Il était devenu insensible avant de la connaître. Il était si détaché du monde qu’il ne désirait plus rien. Plus rien ne l’amusait, ne l’intriguait ou ne lui apportait quelconque satisfaction. Puis Wynter était entrée dans son monde, l’avait secoué dans sa léthargie et s’était installée dans sa vie comme si elle lui avait été prédestinée.

			Il aimait d’ailleurs penser que c’était le cas, qu’elle avait été faite pour lui. Il avait souvent cette impression.

			Il était tellement bien avec elle. Elle ravissait ses sens et lui plaisait à tous les niveaux. Elle avait aussi séduit son monstre intérieur. Il était devenu très possessif envers elle. Son attachement était loin d’être superficiel.

			Son monstre ne désirait pas la posséder comme un colifichet quelconque. Non, il la voyait vraiment telle qu’elle était. Il reconnaissait la sorcière en elle et ne la considérait pas simplement comme un joli bibelot de collection. Il désirait la faire complètement sienne. Il voulait d’ailleurs se lier à elle, mais Caïn n’en avait pas encore parlé à Wynter. Il ne savait pas si elle accepterait, toutefois il en nourrissait l’espoir. Les sentiments de son monstre étaient tellement profonds qu’ils méritaient d’être pris en compte.

			Même s’il y avait eu énormément de secrets entre eux à une certaine époque, ils avaient réussi à construire quelque chose ensemble. Leur relation était vraie, solide et durable. Contrairement à ce qu’il avait craint, la révélation de ses propres secrets ne l’avait pas fait fuir.

			Wynter l’acceptait tel qu’il était. Elle acceptait qu’en tant que léviathan, il soit une sorte de portail vers l’enfer. Elle acceptait aussi l’existence de son monstre intérieur, même si cette créature était franchement cauchemardesque. Elle acceptait également qu’il soit le fils de Satan, le plus sombre et le plus corrompu des léviathans, qui résidait au plus profond des enfers. Ce n’était pas facile à appréhender et à assumer, mais Wynter n’avait jamais reculé devant lui.

			Il la trouvait merveilleuse. Elle était unique, il en était persuadé. Et pas seulement parce qu’elle n’était pas comme les autres revenants.

			

			Heureusement, Adam semblait ignorer l’importance que Wynter avait à ses yeux. Sinon, il aurait mis un bien plus gros prix sur sa tête de manière à le rendre irrésistible pour la plupart des résidents du Cœur des démons. Si Adam savait à quel point il tenait à elle, il n’aurait pas simplement voulu l’obliger à lever la malédiction qu’elle avait jetée sur son territoire. Non, il l’aurait torturée jusqu’à la fin des temps.

			Mais bon, l’enfoiré aurait eu du mal à la garder prisonnière. La divinité dont elle portait la marque et qui veillait sur elle ne l’aurait pas permis. Kali l’aurait libérée si Wynter n’avait pas réussi à le faire elle-même. Néanmoins, cela ne le réconfortait pas trop. Il ne supportait pas l’idée qu’elle passe ne fût-ce que cinq minutes entre les mains d’Adam. D’autant plus qu’il aurait été incapable de se porter physiquement à son secours à cause de cette putain de cage.

			— Je ne comprends pas, dit Ishtar en ne s’adressant à personne en particulier et en secouant un peu la tête. Les propos d’Adam ne veulent pas dire grand-chose.

			Le monstre intérieur de Caïn poussa un grognement en entendant le nom de l’Aeon. Il n’avait pas envie d’être dans cette pièce avec les autres Anciens. Il aurait préféré être dans la chambre avec Wynter, qui attendait Caïn. Son monstre ressentait le besoin de se retrouver avec la seule personne capable de le calmer.

			— À quoi est-ce que cela peut lui servir de mettre la tête de Caïn à prix ? poursuivit Ishtar, ses yeux bleu bleuet reflétant sa perplexité. Adam sait très bien que même si quelqu’un parvenait à capturer Caïn, il ne pourrait pas le faire sortir du Cœur des démons. On est tous prisonniers.

			— C’est vrai, intervint Azazel assis à côté d’elle. Mais la majorité des résidents ne le savent pas. Ils pourraient très bien penser que Caïn devrait se rendre pour les sauver. Et se retourner contre lui en constatant qu’il ne le fait pas. C’est sans doute ce qu’espère Adam. Enfin, c’est ce que je pense. Ces gens sont venus nous demander notre protection après tout. S’ils croient qu’on ne veille pas assez sur leur sécurité, ils seraient capables de s’en aller. Avec une population réduite, on serait moins en mesure de se défendre en cas d’attaque.

			Assis à gauche de Caïn, les joues empourprées par la colère, Dantalion hocha lentement la tête. Les humains les prenaient pour des démons, lui et Azazel. Sans doute à cause de toutes les histoires sombres qui circulaient sur eux ou bien peut-être à cause de l’aura de danger et d’insensibilité qu’ils dégageaient.

			— Adam semble avoir décidé de prendre son temps. Il attend qu’on soit vulnérables pour attaquer. Et dans l’intervalle, il espère réussir à mettre la main sur Wynter.

			— Ça n’arrivera pas, affirma Caïn.

			Son monstre intérieur poussa un grognement d’approbation.

			— Je doute que les résidents s’attendent à ce que tu la livres à Adam compte tenu de la promesse qu’on leur a faite de ne jamais les remettre à quelqu’un de l’extérieur, dit Dantalion en passant une main sur sa barbe blonde de trois jours. Mais ils espéreront peut-être qu’elle fera ce sacrifice pour protéger la ville. Ils pourraient lui en vouloir de rester ici.

			— Alors, il faudra faire comprendre à tous les résidents qu’ils ne seront pas plus en sécurité si on accepte les conditions d’Adam, dit Caïn. On peut leur expliquer la situation. Leur dire presque tout. Ils auront plus confiance en nos mots qu’en ceux des Aeons.

			Sachant qu’Ishtar serait ravie de se débarrasser de Wynter une fois pour toutes, Caïn s’attendait un peu à ce que son ex-copine bavarde et très jalouse propose que sa compagne se rende. Mais elle ne pipa mot, ce qui le rendit d’autant plus méfiant. Elle se contenta de jouer avec ses boucles blondes.

			Elle n’avait peut-être rien dit parce que sa sœur avait posé une main sur son bras. Ou alors, elle avait fini par reconnaître que Wynter ne s’en irait pas. Mais il prenait sans doute ses désirs pour des réalités. Il était également possible qu’Ishtar choisisse simplement de ne rien dire pour le moment. Elle sentait peut-être à quel point Caïn était furieux qu’une telle menace plane au-dessus de sa compagne.

			— La prime offerte pour Wynter risque d’être un problème, affirma Azazel en croisant les bras. Tu dois te préparer à cette éventualité, Caïn. Personne ne va tenter de toucher la prime qu’Adam a mise sur ta tête. Les résidents ne voudront pas s’en prendre à un Ancien. Mais une revenante qui n’en est peut-être pas exactement une ? Il se pourrait que certains aient envie de la remettre à Adam ou qu’ils soient tentés d’essayer.

			Assise en face de Caïn, Lilith acquiesça d’un signe de tête qui fit glisser ses longues mèches rousses sur sa poitrine.

			— Le fait qu’elle soit ton consort les fera hésiter, dit-elle. Mais certains d’entre eux seront peut-être assez idiots ou avides pour se laisser tenter par cette prime.

			N’ayant aucune illusion quant aux résidents du Cœur des démons, Caïn en avait parfaitement conscience. Il y avait dans la ville de nombreux criminels et autres gredins qui avaient fait bien pire dans leur vie qu’enlever une sorcière pour toucher une prime.

			— Ceux qui essaieront mourront, déclara Caïn en desserrant difficilement les mâchoires. Wynter est beaucoup plus puissante qu’ils ne l’imaginent.

			— Oui, répondit Lilith. Mais si elle se met à buter des gens, quand bien même ce serait uniquement pour se défendre, les résidents vont lui en vouloir. Plusieurs d’entre eux sont membres de clans, de meutes, de conclaves ou de cours de fées, et n’aimeraient pas perdre un de leurs congénères.

			Wynter n’était pas du genre à tuer pour le plaisir. Mais son monstre ? C’était une tout autre histoire. Il bouffait tous ceux qui lui tombaient sous la dent. C’était d’ailleurs la raison pour laquelle le monstre intérieur de Caïn le trouvait intrigant et désirait faire sa connaissance. Ce n’était pas une très bonne idée parce que, d’après Wynter, sa créature intérieure n’avait qu’un seul désir : tuer, à tort et à travers, sans aucune distinction.

			— Je tiens à vous préciser quelque chose, déclara Caïn en balayant l’assemblée du regard. Si mon consort se fait attaquer par un des vôtres et qu’elle est obligée de le tuer pour sauver sa vie, elle ne sera pas punie.

			En règle générale, aucun résident ne pouvait en tuer un autre, sauf en cas de légitime défense ou bien s’il avait reçu l’autorisation de l’Ancien qui détenait les droits sur l’âme de la personne dont il voulait la mort.

			Azazel fit un geste de la main.

			— C’est évident.

			Les autres Anciens autour de la table partageaient son avis et assurèrent à Caïn que Wynter ne se ferait pas infliger de sanction. Même Ishtar semblait d’accord.

			Lilith se carra dans son siège et poussa un long soupir, ses yeux verts brillant de mécontentement.

			— Je me doutais bien qu’Adam hésiterait à déclarer tout de suite la guerre, surtout après l’échec de leurs efforts pour nous éliminer. Mais je croyais qu’il ressentirait un tel besoin de se venger qu’il ne serait pas capable d’être rationnel et nous attaquerait tout de suite.

			— Je comprends que tu l’aies pensé, parce qu’on l’a cru aussi, affirma Dantalion en passant une main dans ses cheveux blonds très courts. Et encore plus après qu’on lui a eu renvoyé le corps d’Abel en pièces détachées.

			Assis à la droite de Caïn, Seth gigota sur son siège et plissa ses beaux yeux ambre.

			— J’ai l’impression qu’on passe à côté de quelque chose, dit-il.

			— C’est-à-dire ? demanda Inanna, la sœur aînée d’Ishtar, prenant la parole pour la première fois.

			Les deux sœurs se ressemblaient beaucoup, à part leurs cheveux, lisses et droits pour l’aînée et bouclés pour la cadette. Et Inanna n’avait pas non plus le petit menton pointu de sa sœur. Elle avait une élégance et une grâce naturelles que n’avait pas Ishtar, qui était plus sensuelle et sexy, se considérant même comme une séductrice hors pair.

			— Qu’est-ce qui t’inquiète ? demanda-t-elle.

			— Adam semble avoir accordé la priorité à Wynter, répondit Seth. Quelqu’un d’aussi fier, arrogant et sanguinaire ne met pas la vengeance de côté aussi facilement.

			— Effectivement, convint Caïn.

			Adam savait bien contrôler ses émotions, mais il n’était pas aussi doué quand son orgueil était blessé. Il perdait alors son self-control. Son ego était très fragile.

			— Tout son corps doit réclamer vengeance à l’heure qu’il est, ajouta-t-il. Il voudra ma mort encore plus qu’avant. Il a perdu les membres les plus éminents de sa famille et il doit me tenir pour responsable de la mort de chacun d’entre eux.

			L’air songeur, Seth arqua les sourcils.

			— Oui. Il m’a perdu quand j’ai pris ton parti et il a perdu nos sœurs quand elles sont mortes pendant la première guerre. Et même si les Aeons ont déclenché cette guerre, il s’est sans doute convaincu que cela ne serait pas arrivé s’il n’avait pas été obligé de tout faire pour t’éliminer. Même s’il a perdu Ève il y a un millénaire de ça, il estime l’avoir perdue quand elle est venue chercher refuge ici avec les jumeaux d’Abel. Et puis, il a perdu Abel quand tu l’as tué lors de la dernière bataille. Adam te tient fort probablement pour responsable de tous ses malheurs.

			— C’est cette dernière perte qu’il doit avoir le plus de mal à assumer, dit Caïn. Abel flattait son ego en cherchant tout le temps à lui ressembler, en essayant de lui faire plaisir et en lui obéissant en tout, jusqu’au moment où il a défié ses ordres pour venir nous attaquer.

			— Et il t’en veut aussi probablement pour ça, dit Seth avant de pousser un soupir et de passer la main dans ses cheveux blonds coupés court. Tu as toujours été son bouc émissaire préféré. Mais, malgré tous ses ressentiments, il semble vouloir se contenter d’essayer de retourner les nôtres contre toi dans l’espoir de réduire nos efffectifs. J’ai vraiment l’impression qu’on passe à côté de quelque chose.

			— Tu as dit que la priorité d’Adam était qu’on lui remette Wynter, mais ce n’est pas tout à fait exact, dit Azazel à Seth, l’air songeur. Il veut d’abord et avant tout qu’elle lève la malédiction qui pèse sur la terre d’Aeon. On devrait se demander pourquoi. Je n’ai pas réussi à faire dire à Saul pourquoi il estimait essentiel qu’Aeon ne tombe pas. Il a juste déclaré avec la plus grande fermeté qu’il ne fallait absolument pas que ça arrive.

			— Je n’arrive pas à croire qu’Éden ait encore une fois choisi la cité souterraine comme lieu de repos, intervint Dantalion en parlant de la compagne de Dieu. Cette cité n’a rien de spécial, à mon avis.

			— Je ne vois pas non plus pourquoi la chute d’Aeon serait catastrophique, lança Azazel en se grattant la tête et en s’ébouriffant les cheveux. Il y a peut-être vraiment une raison pour que les Aeons croient que cela ne doit absolument pas arriver. Et c’est peut-être pour cela qu’Adam fait passer le bien-être d’Aeon avant son désir de vengeance.

			— Ou bien, Adam a fait croire aux autres Aeons qu’il était impératif que leur cité ne tombe pas pour qu’ils ne la quittent pas, pour qu’ils pensent que leur présence est essentielle, supputa Ishtar. C’est sans doute comme ça qu’il a réussi à les garder sur place. Il leur a sans doute aussi fait croire que le monde extérieur était invivable. Mais est-ce que cela fait vraiment une différence ? Il va nous faire attendre et on n’y peut strictement rien. On est coincés ici et c’est tout.

			— J’ai pas mal réfléchi au problème, dit Seth. Trois des Aeons qui nous ont emprisonnés sont morts. Notre cage n’est donc probablement plus aussi solide. On ne peut sans doute pas encore la détruire, néanmoins on pourrait peut-être percer un trou qui nous permettrait d’en sortir.

			— C’est une excellente idée, mais ça ne marchera pas, affirma Ishtar.

			— Tu ne peux pas le savoir et on ne le saura pas tant qu’on n’aura pas essayé, rétorqua Seth.

			— Même si trois de nos geôliers sont morts, leur pouvoir est resté dans les murs de notre prison, lui rappela Ishtar.

			— Oui, c’est vrai, reconnut Seth. Mais leur pouvoir s’est sans doute affaibli depuis qu’ils ont rejoint l’au-delà.

			— Ça ne fait rien. Tant qu’Adam sera en vie, les murs de la cage vont tenir. Les Aeons se sont servis de notre sang pour les ériger après tout. Tu ne l’as pas oublié, j’espère ? Il n’y avait pas d’autre moyen.

			— Mais ils n’ont pas utilisé le sang d’Abaddon. Ils ne pensaient pas qu’il survivrait à ses blessures, dit-il. Il pourrait peut-être l’ouvrir, lui. Avec notre aide, bien entendu.

			

			Il parlait de l’oncle de Caïn, un Ancien plongé dans un grand repos et installé dans le jardin de Caïn, ce que peu de gens savaient.

			— Est-ce que tu as oublié qu’il était dans une sorte de coma ? demanda Ishtar, perplexe.

			— Non. Mais on pourrait essayer de le réveiller. On avait envisagé de le faire au début, toutefois on a pensé que ce serait futile, voire dangereux. Qu’il risquait de péter un câble en découvrant qu’on était prisonniers.

			Ce qui serait tout à fait compréhensible pour n’importe qui se réveillant d’un grand repos et découvrant que ses enfants et ses frères avaient été massacrés.

			— Il serait moins furieux s’il apprenait que trois de nos geôliers sont morts, ajouta Caïn.

			— Il serait très fâché si on ne réussissait pas à fissurer le mur de notre prison, affirma Ishtar. Je ne crois pas qu’on en soit capable.

			— N’en sois pas si sûre. C’est bientôt Halloween. Nos pouvoirs seront renforcés, comme d’habitude, cette nuit-là. On pourrait en profiter pour essayer de percer le mur de notre prison. Qui sait ? Ça marcherait peut-être avec l’aide d’Abaddon.

			Caïn pinça les lèvres.

			— Oui, qui sait ? dit-il. Ça vaut le coup d’essayer.

			Après tout, quelqu’un avait appelé Wynter à plusieurs reprises dans son sommeil et l’avait dirigée vers le temple, dans le jardin où Abaddon était plongé dans son grand repos. Caïn et Azazel avaient alors supputé qu’Abaddon conservait une certaine conscience de ce qu’il se passait autour de lui. Si c’était effectivement le cas, ce serait possible de le réveiller.

			Se rappelant sans doute les hypothèses qu’ils avaient formulées ensemble, Azazel se tourna vers Caïn et acquiesça.

			

			— Je suis d’accord, dit-il.

			Ravi d’être pris au sérieux, Seth remercia Caïn et Azazel d’un signe de tête.

			— On pourrait aussi demander à Ève et aux jumeaux d’unir leur pouvoir au nôtre. Ce sont des Aeons après tout. Ils sont puissants et ils ont tous les trois un lien de consanguinité avec un ou deux de nos geôliers.

			C’était effectivement le cas. Les jumeaux étaient les enfants d’Abel. Ils avaient aidé Ève à s’enfuir et à aller se réfugier au Cœur des démons après avoir découvert qu’Adam avait prévu de la tuer et de faire déposer son cadavre à l’orée de la ville pour provoquer Caïn et le perturber.

			— Leur participation nous serait très utile, ajouta Seth.

			Ishtar lui adressa un regard condescendant.

			— S’ils sont venus ici pour nous espionner pour le compte d’Adam, ils ne voudront pas nous aider, lança-t-elle.

			— Mais ils ne sont peut-être pas là pour ça, signala Seth. On était tous d’accord pour le penser il n’y a pas très longtemps, pour le cas où tu l’aurais oublié. Ils ne sont pas venus pour le compte d’Abel en tout cas. Sa mort ne les a pas perturbés.

			— Je ne suis quand même pas prête à leur accorder ma confiance, affirma Ishtar.

			— Je ne propose pas qu’on la leur accorde, mais on doit reconnaître qu’ils n’ont rien fait contre nous depuis leur arrivée, dit Seth en s’adressant à l’assemblée. Ils n’ont pas profité non plus de ce qu’on était pris par la bataille contre Abel pour tenter quoi que ce soit. On était tous d’accord pour les laisser sortir de mon donjon et circuler librement parce qu’on était curieux de voir ce qu’ils allaient faire. Et ils n’ont absolument rien fait de suspicieux.

			

			Les gens au service de Caïn avaient dit la même chose. Et puis, les Anciens avaient aussi des indics qui surveillaient discrètement les Aeons.

			— D’après un de mes assistants, ils ne sortent que pour faire du shopping, dit Lilith en dessinant distraitement des cercles sur la table du bout du doigt. Ils n’ont jamais tenté de soutirer des informations aux résidents. Ils n’ont pas essayé d’aller chez Wynter ni d’entrer subrepticement dans le manoir ou un de nos donjons.

			— Mes gens m’ont dit la même chose, dit Dantalion en se carrant dans son siège.

			— Et les miens aussi, reconnut Ishtar sèchement. Mais cela ne me donne pas plus envie de leur faire confiance.

			— Je te l’ai déjà dit et je vais le répéter : je ne te le demande pas, déclara Seth qui commençait à s’énerver.

			— S’ils ne sont pas venus dans un but caché, est-ce que tu crois qu’ils vont accepter de nous aider ? demanda Inanna. Ils n’ont pas apprécié qu’on se méfie d’eux quand on a découvert qu’il y avait un traître parmi nous. Et on n’a rien fait pour réparer ce tort.

			— Ève n’hésitera pas à nous offrir son aide, affirma Seth avec une grande certitude. Elle ne nous tient pas rigueur de ce que nous avons fait. Elle est consciente de tout ce que nous avons souffert aux mains des autres Aeons et elle est capable de comprendre pourquoi on a pensé qu’on avait été trahis par l’un d’entre eux.

			— Et Noah ? lança Dantalion.

			Il faisait allusion au fils d’Abel.

			Seth hésita avant de répondre :

			— Il est assez pragmatique pour comprendre pourquoi on l’a suspecté, mais il en souffre encore. Je ne sais pas s’il serait d’accord pour nous aider. Quant à Rima, sa sœur, elle nous en veut de l’avoir suspectée et ne semble pas vouloir comprendre pourquoi on l’a fait. Elle en veut à tout le monde.

			— Les jumeaux ne voudront sans doute pas collaborer avec nous alors, dit Inanna avant de se tourner vers Caïn. Ça nous aiderait peut-être si tu faisais semblant de baisser un peu la garde avec eux. Ève aimerait tellement que tu lui accordes ta confiance. Et les jumeaux réagiraient sans doute de manière positive si tu changeais d’attitude envers eux.

			— Je suis allé les voir assez souvent au donjon de Seth, dit-il.

			Mais puisque Ève n’avait pas fait partie de sa vie depuis que lui et les Anciens avaient été emprisonnés dans le Cœur des démons, Caïn trouvait sa présence étrange. Elle lui avait fait part de son désir de reconstruire une relation avec lui. Cependant, ils n’en avaient jamais eu. Adam y avait veillé.

			— Ce n’est pas une preuve de confiance, affirma Inanna. À moins que tu n’y sois allé avec ta compagne ?

			— Non.

			Caïn avait fini par croire que les Aeons qu’il avait accueillis n’avaient aucun but caché en venant au Cœur des démons, mais il n’en était pas assez convaincu pour leur présenter Wynter. Il avait dit bien clairement aux gardiens qui les surveillaient qu’ils devaient tout de suite intervenir si l’un des trois tentait de s’approcher d’elle.

			— Tu es hyper protecteur avec ta compagne, dit Inanna. Je comprends que tu préfères la garder loin des Aeons. Toutefois, tu pourrais apaiser un peu les relations entre vous en la leur présentant. Ils auraient l’impression que tu commences à les accepter, à leur faire confiance et à les considérer comme des membres de ta famille. Ils auraient alors peut-être plus envie de nous aider à sortir de notre prison. Et c’est notre but principal, n’est-ce pas ?

			Que ce le soit ou non, Caïn n’avait pas du tout envie de leur présenter son consort.

			

			— Je vais essayer d’améliorer notre relation sans faire entrer Wynter dans l’équation.

			Dantalion s’esclaffa d’un rire narquois.

			— Tu as certes énormément de charisme, Caïn. Cependant, ils vont se méfier si tu te mets à agir différemment avec eux. Inanna a raison. Il faut que tu aies l’air de baisser la garde avec eux. Vous connaissez le dicton : mieux vaut agir que discourir. En leur présentant officiellement ton consort…

			— On n’aura peut-être pas besoin de leur aide, affirma sèchement Caïn.

			— Mais il se peut qu’on en ait besoin, déclara Azazel en levant les deux mains. Écoute-moi, je ne leur fais pas plus confiance que toi pour ce qui est de Wynter. Néanmoins, si on veut sortir de cette prison, on doit profiter d’Halloween. On a une chance d’y arriver. Cette année, du moins. Je préférerais que les Aeons soient là quand on va faire cette tentative. Et pense un peu : on veut tous savoir s’ils sont venus ici sur l’ordre d’Adam. S’ils acceptent de nous aider à sortir de notre prison, on saura que ce n’est pas le cas. Adam ne souhaite à aucun prix nous rendre notre liberté.

			Caïn poussa un soupir et se frotta le visage d’une main. Mais avant qu’il n’ait pu répondre à Azazel, Seth se tourna vers lui et prit la parole.

			— Je pourrais vous inviter à dîner dans mon donjon demain soir, toi, Wynter et les Aeons, lança-t-il. Wynter serait en sécurité, Caïn. Si quelqu’un voulait s’en prendre à elle, il ne le ferait pas en notre présence, il me semble, non ?

			— Et Wynter est loin d’être une pauvre petite fleur fragile, ajouta Dantalion. Est-ce que tu crois vraiment que le fait d’aller dîner avec elle en famille chez Seth pourrait la mettre en danger ?

			Bien honnêtement, plus Caïn apprenait à connaître Ève, plus son instinct lui disait qu’elle ne voulait pas de mal à Wynter. En revanche, il n’en était pas aussi sûr en ce qui concernait les jumeaux. Mais il avait une certitude : ils n’oseraient pas l’agresser devant deux Anciens, Seth avait raison.

			Caïn aurait préféré ne pas leur présenter Wynter. Toutefois, cela serait effectivement considéré comme un moyen d’apaiser la situation. Et si les Aeons acceptaient de les aider, ce serait la preuve qu’ils n’étaient pas là sur ordre d’Adam. Caïn préférait le savoir s’ils constituaient un danger pour son consort.

			— Je vais en parler à Wynter, dit-il à Seth. Si elle est d’accord pour les rencontrer, on fera ce dîner que tu proposes. Je doute qu’elle refuse.

			— L’aide des Aeons ne suffira pas pour percer le mur de notre prison, affirma Ishtar en examinant ses ongles. On aura besoin d’Abaddon pour réussir. Mais je doute qu’on puisse le réveiller.

			— Il faut essayer. On n’a rien à perdre en le faisant, signala Dantalion.

			— Et si Abaddon se réveille et qu’on parvient à sortir de notre cage, qu’est-ce qu’il va se passer ensuite ? demanda Ishtar en croisant les bras.

			— On ira faire la guerre à Aeon et on détruira tout sur notre passage, déclara Caïn en se tournant vers elle.
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